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Les parents de la jeune Céline l'envoient à la campagne chez le brave 
cousin Bernard. Si celui-ci sait reconnaître les charmes de sa cousine, 
plutôt jolie, son copain Antoine rêve d'en faire sa maîtresse, mieux, 
son jouet sexuel. I| parviendra à ses fins, brutalisant sa conquête, qui 
semble trouver du plaisir lors d'étreintes de plus en plus perverses. 
Céline, qui se découvre un tempérament particulièrement chaud, 
accepte de partager 
Antoine avec ses copains, 
puis avec une bande 

de jeunes qui habitent 

le village... 












Retrouvez ici le trait 
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sans fioritures, au 
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